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On ne fiſque tien ave 
vous. Vous me conndifiez” Je. „ 
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3 „ 2 5 7 
ne crains 1585 pas 1155 vous per- ; 
ler à cœur ouvert & de vous 
dire naturellement . que * 
. fur ce 188 vous m Ecrivez. 


5 ETOIS 4 vos 1467. ſur la 
caufe de Mr. pn Maurzfruis. 
Prevenu pour cet ami reſpecta- 
ble, je ne gon pas a don- 
ner tout le tort. à Mr. KoRNIC. 
Le jugement de 1 Academie, a- 
e à la haute opinion que 
Favois de votre Prefident, mau- 
roit à jamais fait regarder le 
Profeſſeur comme un ignorant 
Preſomptueux, envieux & ca- 
Jomniateur, ſi malheureuſement 
je ne me voyois dans la dure 

1 ne- 


1 


_ mxeeſſis as dene tout autre; 
ment. Avant hier je me trou- 
vois en grande compagnie de 
Gens de Lettres; la plüpart de 
notre Academie des Sciences. 
On parla de Meſſrs. Mavens 
_ Tvis & Kono, Ce dernier fut 
pup: unanimement condam- 
Que elle ne dut pas etre 
= CET. Un petit incident ; 
Changes la icene ; & je vis dans 
un moment vaincu celui qui 
ſembloit etre ſir de la victoire. 
Un Anglois, depuis quelque 
tems à Paris, ſe trouvoit parmi 
nous. Le Marquis L** T'y:avoit 
amené. Apres avoit entendu 
avec une tres grande tranquilits 
A 55 
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. tout ce qu 'on 1avoit” dit & 25 ac 
Mx. DE Maäurzxrus & de Mr. 

| TR Koxxre, & voyant que cet! | 
| matière alloit faire place 2 a une 


1 n al 7 engiges de nouveau 
le. ale: ne a, dl, Mieke, 
„mais i me paroit que 1a Diſ- 
ſertation- de Mr. Kornio eſt 7 
„une belle pidce/" que les print ci 
_ de Mr. DE Maurkkrörs „ 
ſont. tres ſolidement refutes, =. 
»ee qui eſt plus eſſentiel encore 
pour la cauſe de Mr. Kox Nr, 
; „que le fragment ne contient 
»nullement le principe du Pré- 
„ſident de Berlin. Pour moi, 
,Jcontinun -t-il, 3 ne congois pas 
;3 | Rr qu on. 
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„duit cette 0 piece pour prouver 
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file 915 Ol 4 
ene ier ces aſſertions 


fa. Ce meme LEIIrrz | Si le 


| o fragment les contenoit, j je n' 
„Aero TE de dire que Mr. 


af ; he Fen eſt Pas apper- | 
big U Y Join” de ſoupgonner qu'il 
„eut fait de Propos delibere. 

L choſe n Veſt-elle you claire?,, 


N "Ag *L 'Anglois 
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z 12 LAnglois attendit reponſe; ; pere 
ſonne ne déſerra les dens. | 11 


infifta : on ne Hur lui repli- 


* 4 


quer. Il apprit a fon grand 


etonnement que perſonne na- 
voit lu la piece de Mr. Koei, ” 
4 Comment Meſſieurs 8 ecria-t- il, 


vous ne Lavez pas lue & 18 ; 


jugez. ; „Vaus n.avez farts doute 


„PAS lh NON plus la defenſe de 5 
„Mr. Kok xl, publice ſous le 
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devinoit, on l'avoua. Sur cela 


notre Anglois s 'Ftendit fur Fins 


1 juſtice d'un jugement ports avec 


tant de legerets ; & pouſſa fi 


loin qu'on ſe ſcpara dans la 


forte | prefoalipn que Mr, E 
8 of Mays 
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wy. 


Meri Etoit dans le ent 


& que Mr. KonNIe avoit raiſon. 
Quant a moi! F: Je vous Favoue, | 
R Monſieur, 3j je fas ſtupéfait. Je 


me vis oblige d' acquieſcer mal 


gre moi à toutes les raiſons 
que FAnglois avoit donntes. 


Elles me paroiſſoient ſi frappan- 


tes que je ne pus 7 réſiſter, 


quelque effort que fit Vamitic 


pour m 'aveugler ſur ce point. 


Ce qui <jouta, à mon Etonnemienit CT 


c'eſt que q appris- que 4 Angleis 
n'avoit aucune liaiſon avec Mr. 


 Koxn16: comment dis ge 2 A ce- 
lui qui Favoit amene, il ne le 


connoit pas & le defend. 1 ne 
U ſouffrir Pin Juſtice, repliqua 
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1 1 paroit e dice 
par Pair. mais Jy remarque 


une ardeur que je ne ſaurois 


* af 


5 þ „ene (quitables; ; 


— os 1 | mper, quand il 
Sagit de matieres que nous ne 


cette one 
yez, an pack D Men aeenn, 
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pas hg ton 8 vous prenez: 


mais ce ton decifif eft-il juſte * 


Etes vous en Etat de 3 J 
vous meme ? Ave · vous &t& x pre- 
ſent aux diſcuſſions de T'Aca- 


de membre D Vous 
Pontsils dit avec cette ingenuite 
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qui precdde Taveu du vrai ? A- 
vez- vous lu Papologie de Mr. 


Koznio f xve entendu 
parler des gens intẽreſſes a le 
diſculper ? En avez vous ſeule- 
ment entendu qui ne fuſſent pas 
inteéreſſes à vous céler ce qu on 
allegue en ſa faveur ? Rien de 
tout cela; ; votre lettre parle. Je : 
Ta envoye à 7 Mr. Des, Vol 


oe 18 5 me 2 na 


TOR n'y a rien he vrai dane | 
| _ te cette lettre, fi ce n eſt, 
ce que votre ami dit touchant 

„influence de Mr. le Préſident 
| fur les membres. Je vai vous 
IJ „le Prouver. Votre ami dit que 
£575 1 | „Mr. 


1 

„Mr. KokNId, ne pouvant sc 
„lever a. Teégal de Mr. ps. Mau- 
branru, a voulu Tabaiffer, 6G 
„qu il a di puté A ſon Preſident 

vles decouvertes ſur le principe 
„de. la moindre actio „en ſou⸗ 
»»tenant que N arne en {toi 
ot men 
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2 —— ſt tres faux que e Mr. 
„ KokNIG ait voulu abaiſſer Mr, 
„DR MaurERTvis; car dans 1a 
„ Diſſertation de Mr. Koznis il 
„donne des tloges & des Eloges 
trop pouſſes A Mr. le Préſi- 
zdent. PE e 3, | 3 
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„que LEIINTTZ en Etoit Tin 
„venteur. Mr. KOENT TO re- 
„jette totalement cette decou- 
zverte,) comme contehant des 
— 4 
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„d'un endroit que jamais ce 
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| prove beep? 
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5 ,Philoſophe n'a u etre dans 
„les opinions de Mr. le Prẽſi- 
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| „les originaux: votre ami ne 
Vfauroit indiquer un ſeul endroit 
| „des Lcrits de Mr. Koen 10% o 
»il ait pu puiſer une aſſertion 
e peu vra ye. 


# 


1 0 T WY 4 avoir Ie- - 
1 au jugemen ent par des 


»„injures. Mr. Konxic a parle 


> Republicain , mais il n "a 
„laché aucune parole indecente, 
„Il geſt difendu avec force, ſans 

fc ſervir de traits empoiſonnes. : 


537% Mrs Koexis, dit encore 
„votre ami, $eſt aſſociẽ avec 
» des Ecrivains mepriſables, pour 

8 


Tus; 


wo enroler chez a & our. . 


une e, l qui 


„one 8 ?accorde pas avec ce qu on 
„m crit d'ailleurs & avec le ca- 6 
ctère qu'on m'a donne de Mr. 


Kone. Duailleurs comment 


2 „ concevoir accord des Ecri- 
,vains de tant d'endroits dif- 
: fFerens, parmi leſquels il sen 
trouve qui ne connoiſſent Mr. 
„Kok NI ni de pres ni de loin, i 
vſans Tattribuer 2 à la force 4 * 
zzverite > 2. 


28% Jn ne fai qui eſt le mi- 
„ſerable dont parle votre ami, 
mais Je connois bien des Aca- 5 
demiciens 


* K 2 4 2 * 1 * < 4 8 2 x r Os 2 2 Va * n 1 1 * e r . 2 
8 8 2 * 9 r ö r T7 enn a 9 ar n 2 
e 4% . OF ded het £ 3 e r N ener ＋ N SR A e I 
5 n rae; fn oe he? * * ht ö * 2 T n by 4 L N 20 Tj edt. * 8 ; r * bags E 
CR 985 * p W WAY SY a 5 8 + 3 1 * * ar . . N E * r 
n 22 8 * I. 1 = I 17 - 5 3 * * : I 


* OT”. 0 16 . 

AM | dtrmicietis' a Berlin, Gui fort 

1 3 3 OO & de es. 
ie oe Weine 46 * | 


„qui y ont ſouſerit. Je 
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„nois un illuſtre Savant, qui ne 
bp veut jamais ajouter à ſes titres 
HBlitteraires celui de Membre de 
5 »TAcademie de Berlin. Quant | 

n la maniere, dont le jugement 

_ Eke ben elle ne fait aucun 

2 hender à Académie. 981 

votre ami y eut été, je pté- 

H5ſume qu'il Vetit arrets par une 
1 * ſolemnelle. 
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5 85. Vorxꝝ ami vous com- 
171 nunique le ſentiment de VA- 
e  »cadEmie 


- Co 17 Jr 
"i en n & 2 Wa, ; 
„le langage d. il 
„uvoit pris F for e Ilir 
„les voix, & de 5 
e doute e „ eut tire wh 
„meme concluſion. - Il eſt vrai, 
„TAllemagne fait, I Angleterre, 
„I'Italie, la F rance, enfin toute 
„I' Europe le ſait auſſi, & Mr. 
„Kok Ni en ſon particulier le 
„ſait trop, bien, que le plus 
„grand nombre des Academi- N 
„eiens, & en particulier ceux 
„qui ont porté le jugement, 
„ont Etẽé attirès : par les ſoins 
„dle Mr. Mavrzkrufs, 9 i ef 
mf econome de leurs revenus * 2 8 
v ributeur des places vacantes, 
B we 


N 
„l diſpenſateur 2 gratif the: 
„ noncẽ le juge nent t Jui = oY 
„adevables pour a; phlipart dle 
„leurs places, de ſat inftruftions, 
„de ſes conſeils, de ſes lumidres & 
„de fon exemple : & C eſt pré- 
| ,ciſement de la qu'on conclut . 
_ que les Acadtmiciens, à gut 
„Mr. ps Maurznruls a fait 
„avoir leurs places, leurs penſions, 
„leurs rangs, & qui lui ſont re- 
„Aevables de ſes inſtructius, de 
»/es conſeils, de fes Iumieres, & 
„ode ſon exemple, ont forme un 
„Tribunal que toute J Europe 
eee pour ſuſpect, & que 


„tous 


(5) 
3 860 lex iſles condam⸗ 
| ,tieront comine' Incompetent." 
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lag vert in axial 
eee de TA eadémie '& 
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preconnoitre & TAendene & 
, „les Philoſophes de Berlin. - Mais 
vil paroit bien qu'il waſfiſte pas 
„Aux aknbes & que les Phi- 
3 loſophes dont il Rs ne lei 
ſont gueres connus. VN 


3 


31107 " Yorks ami ſe récrie 
onde le paſſage Fune lettre 
„d': un de vos Academiciens, dans 


wiege il eſt dit que Mr. px 
B 2 „Mau- 


U 2 


Ca * 4 
& 8 = 6 
wr. o 
e 
n 
© woes N 
D 


'4 20 ) 
1 deſbonore P Aca- 
© demie de Berlin, comme ctant 
une fauflet6 inſultante, groſliere 
„& p Ipable. bil ajoute après cela, 
oY gui apprendrai-je. que N. re 
DE, MavesarTvis, füt regard. 
„en F rance comme . Geomotre le 
: ples, capable de verifier les ve- 
„rités gue NEWTON. avoit devine 
, dans fon Cabinet touehant 2 #- 
3 Sure de la Terre, u 1 füt en- 
„vy en Laponic, & gue par 
| w/& operations. gfometriques — 
„contribua autant d /a gloire, 
„u celle du Philoſophe Anglois, 
„ue 2 mod: ie lui faiſoit re- 
„ garder comme fon maitre. Vo- 


„tre ami neſt pas au fait de ce 
„qu on 


ta). 


hu on n penſe A ce fig & du 


„merite que le voyage de * 


„ Laponie a pu concilier au Pré 


fident. II falloit une bagacite = 


4 
4 9 k 


Ng une profondeur de genie Tus 


,Pcrieure pour determiner dans 


„le Cabinet par des meditations 
„fondbes ſur les Loix de Ia Phy- 


„ſique la figure de la N <.- 
„il ne falloit que de Texactitude 
„58 quelques connoiſſances d ar- 


„penteur pour les verifier, La 
„methode dont on s eſt ſervi 


„pour le faire a _Ct6 employce 


* 4% long- tems par SNELL, 
„Picaxp, MussCHENBROEK & 
„autres: ainſi qu'a cet egard on 
„i a fait rien de nouveau. Quant 


3 „aux 


P ͤ˙rHM— I r i A * of belt ate 


as } | 

„aux operations, c eſt Mr. Cult 
„Raur, qui a fait le calcul des 
triangles ; : Ceſt Mr. Camus, 
„qui a reglé les inſtrumens; ce 
ſont Meſſ. Cxrsrus & LE Mo- 
. „eien qui ont fait les obſerva- 


— „tions. Toute la part que Mr. 


„DE Mavrkkruis V a eue, c eſt 

d'avoir été {| pectateur ; & d a- 
„air mis en bon frangois ce 
2» Voyage & les circonſtances qui 
„Pont accompagne. En lifant 
„louvrage qu'il a donné ſur la 
L figure de la Terre, on eſt 
vẽtonnè de voir, qu'a I exception 
„de quelques legers changemens 
„4 des calculs dis à d'autres 


}Philoſophes, Pat de Ia gloire 
„qu "l 


264 23 
WT il eroit avoir raportèe, il 
* a rien qu on puiſſe lui ad- 
„juger, comme je vous le ferai 
„ve oir a la premigre viſite dont 

„Vo m honorerez. ik hos, 


*% 4 ax 
— *. 
# * 


orcs rv: Mann ne 8 
_ »5Pas, que Mr. pz Maursgruis, 
„ par ſes ouvrages, n'ait contribué 
„Aux Memoires que Academie 
„ode Berlin public tous les ans, 
„mais non pas comme le veut 
v»votre ami, plus qu aucun des 
, „autres Académiciens. II nya 

„ qu' à parcourir les volumes pour 

- 2yle convaincre que d'autres y 
3 ont n bien pus que ] lui. 


By | 
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„r-, Qui ignore, dit votre 
„ami, que M. DE MavezzrTurs 
weſt admire de tous les ſavans gui 
„ot lu ſes. ouvrages 9 Te re- 
„ponds que je ſuis du nombre 
de ceux qui ne l'admirent pas. 
„Les Anglois ne goutent pas ſes 

vdpouvrages. 8a Coſmologie ne 
„ eſt pas vendue à Londres. 
„Bien des Savans pretendent que 

„Mr. DE Maverzxrvis n'a fait 

„que mettre en bon frangois ce 

„que d'autres Philoſophes ont 

„donné il V a long- tems: & 

557 Appel au Public nous en a 

donné des preuves indubita- 

ybles. * le telicite dere ſi 
9 9 5 bien 


68 


„ bien aas du Roi de Profle 5 


„Je crois que ſon premier 
rite eſt d'è | My ; . 
„un Monarque aul lane 


q „mais 78 c 


| „Monarque avoit "ook Sk me- 
„ditations fur a ſcience, que | 
„profeſſe Mr. le Preſident, ou 


„sil vouloit bien prendre la 


* de jetter les yeux ſur 


ter quelques Savans impartiaux, 
„je crois dis- je que ce Monarque 
„ ſeroit Etrangement ſurpris de 
„trouver ſi peu de ſavoir en la 


„perſonne de Mr. DE MAUER 
„Tuls. Et fi ſa Majeſté vouloit 


„bien Ecouter Mr. le Baron 


FW 26 » 
enn, & ſi cet illuſtre Jacic 


Coe 
„conſulte vouloit bien 's expli- 
i: N naturellement ſur le p pro- 
22CES. -Intente contre Mr. Kos- 
„NI, & ſur la manicre de pro- 
„ceder, je ne doute pas que Je 
„Roi, | equitable 5 comme il eſt, 
vne fit caſſer le jugement & r6- 
„tablir Mr. Kok N,, __ tout 
om es 155 


nee Vo: oTRE ami ſe plaint, 
qu'on tombe fur Mr. ps Mau- 

zPERTUIS dans le tems qu'il-eſt 

,attaque, depuis fix mois, d'une 

„maladie de poitrine accom- 

„pagnéèe des circonſtances les 

»plus facheuſes. Vous aurez 
„donc 


( 97 } 5 
„donc ſoin de lui dire que la 
piece de Mr. Koxwvid a cte im- 
„primée en Mars 7 51. & par 
conſequent 18 mois avant que 
„Mr. ps Maurzxruis ſoit tom 
ht malade; qu'il na tenu 
3 Mr. DE Mavrzzruts de 
„voir finir cette affaire 3 \ ſes de- 
»firs au mois de Décembre de 
„la meme année & par conſt- 
ſequent. fix. mois avant le de- 
urangement de ſa ſanté, puiſque 
„la lettre que Mr. KokNT lui 
„a <crite le 10. de ce mois <toit 
„tout ce qu'il lui falloit & tout 
„ce qu'il pouvoit deſirer d'un Z 
„ami. Mr. Kox neſt donc 
v„pas reſponſable de effet que 


„ſa 


| © a8 ) 
aha dtfenſe peut produire for is 
| „ſantk de Mr. MaurzRTUIs, 
„ puiſqu il n'a pas &tE maitre de 
„fixer * Epoque du | jugement de 
L Academie, & de 7 Appel au 
— Public, que ce ju gement a a eri. 
HE 87 _ | « 73 4 ” * 7 


15 Vor ami, en parlant 
„de Mr. pz MabpExrurs, dit 
„un homme de lettres illuſtre dont 

2 Iles paroles no. © jamais ble 25 
„Perſonne. Que votre ami pren- 

„ne la peine de lire les ouvrages 
„du Préſident, il trouvera que 
„dans plus d'un endroit Mr. DE 
„Maurzkruis a employe des 


expreſſions qui ne lui conve- 


, ,nolent 
* 


volter $ nit qui —_ 
„la ee 7, * Ira 99 N. 


15 „men. 


at 5 Voras ami prete i ici un 


,diſcours a Mr. vs Maurzkrols, 
»qui marque bien qu il connoit 
„mieux fon caractere que ſon 
„ſavoir, ſon c&ur que fon. genie. 
»it ratifie ce diſcours en entier: 
„& il y a long-tems que je ſuis 
»perſuade de la ſenſibilité de 
»Mr, DE Maurzzruis ſur ſa 
„gloire litteraire. Cette ſenſi- 


,bilite Ta porte aux extrẽmitẽs | 


„contre Mr. Koxnic, C eſt 


„cette enſibilits | Pu Ta fait 


3 5 k -»donner 
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(35) 
„donner dans tus les n 5 „ 
„qui terniront & ſon honnet r 
| "= fa gloire. Eſt⸗ elle une ver= ; 
7 x "lhe 


if N ot © eee N 15 gloire, - 
„quelque bien entendu qu'il ſoit, 
„ne doit jamais Etre le premier 
„mobile des grand es ames. * 
| „bien public le ſera. 8 gloire | 
v»fſuit les belles actions. Les 
„belles actions prennent leur | 
vſource dans le deſir de contri- 
: „buer au bien general. Ceux, 
que le principe de la gloire 
conduit, ſe trompent ſouvent. 
„Deévoiler leurs erreurs, leurs 
Y ,mEpriſes, indiquer leurs tra- 
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„vers, leurs faux pas, 6, & leurs de- 
„marches demeſurtes, eſt un de- | 

„voir auquel tous les hommes = 
„ſont tenus. Voila, ce qu on a | ; 
fait contre Mr. MaAUPERTUIS, 
„& ce que votre ami fait; paſſer 
* 4 Seng ; Wi \ Pax 


ile ny n erat au un nat: : 
„e eſt qu'il. paroit par tout bs” 

„contenu de la lettre, que votre 

„ami a une prediletion marqu&e 

„pour Mr. ps Maurzkrufs, 
„qu'il na lu ni la Diſſertation . = 
„de Mr. Koznic, ni Þ Appel au — 
„e 5. qu il n eſt PU aſſez 1 5 / 
„au fait des matieres qui font = 
b de la controverſe pour 
„pouvoir 
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3s „pouvoir en juger, & pour "I 

3 ,precier le merite des produ- 
| „tions du Préſident; qu'il ne 
„connoit ni les membres de 
55 Academie en faveur, ni ceux 
„, qui ſont en diſgrace; enfin 
„qu'il prend pour vrai & pour 
„ indubitable ce que le Prefident 
„ou les amis du Prẽſident lui 
„diſent, ſans $informer de ce 
„que peuvent alleguer ceux d'un 
3 3 arne, | 


Vor.a, Monſieur, la reponſ 
0 on m'a faite ſur votre lettre; 
Jai cru devoir vous la copier en 
entier, afin que vous puiſſie d 
juger * vous meme ſi les rai- 

ſons 
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2 a owe a0 


ont bntelbuc A ane 
& qui vous feront nns in- 
dubitablement en faveur de Mr. 
Kointc, malgré les liens d ami- 


mitié Jui wang 3 vous retenit 


aves alu de force.” un 
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ON accuſe Mr. Kos. a a- 


DR Mabrzxruis, en voulant le 
faire paſſer pour plagiaire. Cette 
accuſation eſt fondẽe ſur cequ'un 


jw. og de lettre, qu il a . 
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_—_—_ n DB enge on- 


nen la dee u- 
verte. Sur ce ſujet on remarque 
1. Que Mr. Koxnio nie que ce 
fragment contient le princi pe en 
queſtion. II pretend que les 
paroles du fragment diſent tout 
le contraire. Je nai: conſults 
aucun Savant verſẽ dans la Phi- 
N qui ne Tayoue, _ 
2. Qua. Paccuſation, tant 
priſe de Ia, le premier chef 
qu'il falloit averer Etoit de 1a- 
voir ſi le fragment con tient ou 
ne contient Pas le principe en 
4 _ queſtion. 


queſtion. On a rejette cette 
recherche comme inutile: FA- 
cademie a fuppoſt Taccuſation 


averée; & lorſque Mr. Koxkie 
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a voulu' en demontrer la fauſ- 


ſeteé, on s'eſt contentẽ de dire 
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tencitẽ du fragment de la x pro- 
duction de Voriginal, tout com- 
me fi c'eut te unique moyen 
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qui pouvoit la prouver, tandis 


qub elle eſt ſuſce ptible ds autres 
demonſtrations. 
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. r Academic ropire. 
par-tout qu'elle n'a . juge que 
du fait, tancis qu elle na pu le 
faire fans juger en meme tems 
| le cas litteraire, . ff br le 


5 if Jioyweg ; ivp 
7 . a eu auſſi peu 
raiſon de ſoupconner la bonne 


foi de Mr. Kognic, qu'on en 


45 de ſoupgonner celle des hiſto- 
2 W 
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Tu 


abs hae res enen 
phyſiciens, 2A ; qui on ne 
mandde jamais hs originaut. | 
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pas le droit de connditre de 


e celui 


cette affaire, e 


de la decider: que ce * qui ſe 
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ſont. (mancipés A le faire toient 


du nombre de ceux, qui ſont 


redevables 4 Mr. DR Mavpts- 
718 de leurs places, 'de'Jes in- 
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Ae. Qu E 1 Mr. Kox NIG avoit 
voulu nuire à la reputation de Mr. 
Maurzxruis, il ne Tauroit pas 
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mn. in. 
fait - par un frag ent | 
mais en (ROE, © comme il le 
| vais bt Màu- 
5 PERTUIS doit A MALEBRANCHE 
Tidée de la moindre action, à 
Meff: Lzisxrrs & Wonpr Tefti- 
mation dont: il ſe ſert, 8 4 ſon 
proſond ginie le c 


nalheur da- : 
voir mal combinẽ ces idées. Rot 
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xg HH „* 
K har Mr. DE » Maurznrun 


11 a. pn fans. le ſavoir, 1a ſo- 


Z lution d'un tout autre probleme. 
que celui qu'il a annoncẽ. a II 
croit avoir trouve le centre d'&- 
quilibre, tandis que | fa ſolu- 
tion lui donne le centre de 
rotation. Que pour les autres 
a - choſes 
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4 es elles ſont de pure geume⸗ 
trie N traitces' depuis. long-tems | 
par Mr. 8 S nᷣe Rur 
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ajoute que Mr. Konxü poſſede 


une collection de lettres de Mr. 


DE, 


LEABNITZ, qu il doit 


laquelle il y a pluſi 
de la main meme de Mr. Henzz; 
qu” on a trouve dans les papiers 
de Mr. HENZI des indices du 


commerce que Mr. KokxiG a 


eu avec lui au ſujet des ming | 


de Mr. DB Le18xniTZ ; qu'on 


reconnoit a tous les caracteres, 


. ſur 
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A TOUTES ces remarques on 


tivement, a Mr. Hanes, 2 & dans 
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leſquels on Hvance Pant 
ricits-des pièces MSecrites] qu'el- 


5 os ſont toutes & en Para: 


celle dont le fragment fait 1a fin; 


* Mr. DE LEIBNITZ. 
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by "me. böte A ces þ raiſons, 


pil 5 en partie de PAs pel at 
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Pblic,” en bertie de 3 


lettres qu; on ima &crites, en par- 


tie du WonDν,Magas in fran 


gol, d'une lettre du Marguis 


7 48 de la Bibliothegue im- 


far fiale, raiſonnde, &c. ſe ne 


doute pas que vous ne fuſſiez 


etonne comme moi, fi vous pre- 
niez la peine de parcourir ces 


: pieces. Elle prouvent bien, 


8 F Mon- 
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Monſieur, que /amitic aveughe 
Elles ne Feen pourtant au- 


cune atteinte à celle que je con- | 


ſerve pour votre Préſident. Je 
vous prie de Fen aſſurer & de 
lui dire que fi la force des rai- 
| ſons m'oblige 4 deſaprouver dans 
cette affaire ſon procede & 4 
condamner fa cauſe, Je ne ſuis 


pas moins e pour cela ; 


| ſur ſes autres meærites. Je ſou- 
haite qu ll ſe rctabliſſe, & qu'il 
puifſe encore par quelque de- 
couverte importante Won. la 
gloire de celle qu'il vient de 
perdre: je lui ſouhaite encore 
a davantage un degrè de Philoſo- 

phie qui le mette au- deſſus de 

la _ K ſuis we - ; 
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